
CHRONIQUES DE HÉNANSAL  

LE TUMULUS DISPARU  

DU SURTOUE 

 

Le tumulus du Surtoué 

Les monticules étaient au nombre de deux (donc en fait, des tumuli) localisés à 300 mètres au 

nord-est de l’église de Hénansal, sur un site déjà bien érodé au XIX° qui a été complètement 

remanié à la suite du remembrement de années 1960 au point qu’il n’en subsiste rien de nos jours. 

Le premier monticule, quasi-circulaire surplombait le second qui, formant un croissant, bordait le 

premier sur son flanc est. C’est l’unique exemple de tumuli organisés de cette manière quasi 

concentrique. Ils surplombaient la vallée du Frémur de manière ostentatoire. 

 

Les fouilles du Dr Douillet 

Nous disposons d’un compte rendu de fouilles pratiquées en 1873 par le Dr Douillet de Lamballe. Ce 

texte n’avait pas reçu l’aval de la société d’émulation de Côtes du Nord car ses conclusions, sans 

doute jugées hasardeuses ou romantiques, n’avaient pas été agréées ; il a cependant été retranscrit 

par Julien RAULT et Alexandre COUEPEL dans l’ouvrage « Henansal à travers les âges » et en voici 

le résumé. 

Dès 1873, il ne subsistait plus que les bases des tumuli. 

• Le premier, plus élevé, 28 m de long x 22 m large pour presque 5 m de haut. Il s’agit d’un immense 

foyer de terre schisteuse contenant des blocs de schiste calcinés. On y a trouvé les restes d’une meule 

d’époque romaine et un fragment de lance en fer. Il semble plus que probable que ces éléments aient 

été rapportés.  
• Le second tumulus est contigu du premier, immédiatement au-dessous, à l’est. Il mesure 80 m de long, 

24 m de large pour 3 m haut, en arc de cercle orienté vers le sud. Il et organisé en strates de Schiste 

remanié, en cours de désagrégation (en culture en 1873) et rougis au feu sur une épaisseur de 60 (au 

centre) à 30 cm ; d’une nappe de charbon, 3 à 10 cm, reste d’un foyer de grande puissance ; puis le 

sol d’origine, d’argile douce et de schiste non remanié, identique au sol des terrains adjacents  

Quatre tranchées ont été systématiquement creusées. Elles ont permis de retrouver : 

o Une tombelle de taille réduite (120 x 90 cm), construite en pierres mal assemblées, assise sur une 

sorte de dallage horizontal malgré la déclivité du terrain. Elle et contenait des débris d’os. 

o Un genre de silo (50 x80 cm de côté sur 70 cm de haut). Il contenait du froment torréfié. 

o Par ailleurs le champ alentour était jonché de débris d’éclats de pierres qui semblerait indiquer la 

présence d’un site de production de pierre taillées. 

  

  



 

CHRONIQUES DE HÉNANSAL  

LE TUMULUS DISPARU DU SURTOUE (suite et fin) 

 

Un site d’inhumation rituelle 

Le premier tumulus constituait à l’évidence un immense bûcher mais dans les amas de schiste 

calciné, aucune trace de reste humain ou animal n’y a été relevée.  

Dans le second, on discerne un rite funéraire individuel avec une tombelle et le silo de froment 

torréfié constitue le seul mobilier funéraire.  

Une grande quantité de fragments d’os ont été exhumés (certains avaient conservé leurs 

apophyses articulaires) mais n’ont malheureusement pas été datés. 
        

Le rite a lieu de nuit pour que le brasier 

soit plus impressionnant. 

Un shaman préside aux adieux au 

chef regretté en présence de la tribu 

réunie pour l’occasion. 

Le défunt n’est pas à proprement 

incinéré mais la chaleur du brasier 

sera telle que le corps et le froment 

seront dessiqués. 

Le corps est posté assis dans la crypte 

pour son voyage dans l’au-delà ; la 

réserve de froment préservée dans 

une urne.  

Représentation fictive d’une cérémonie d’inhumation au Surtoué 
En ocre, la terre d’origine ; en orangé/ violet le schiste calciné ; en noir, le bois carbonisé puis les fagots enflammés 

 

Tentative de datation 

Bien qu’aucun artéfact de bronze n’ait été relevé, la seule 

indication admissible est que la pratique des rites funéraires 

individuels mettant en œuvre une tombelle sous tumulus est 

typique de la « civilisation du tumulus » qui remonte au bronze 

ancien, soit de -1800 à - 1500 avant notre ère. 

 

Pour en savoir plus… 

 

 
 

Pour vous détendre : le film « The Dig » qui retrace l’histoire de la fouille du tumulus de Sutton Hoo (Suffolk). 

 

Prochain bulletin : Celtes et Gallo-romains aux prémices de notre ère 

  

 


